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— J M Ë p i M M A i A i W . compTjs i^osT *«- clicdMaTauce 
d« V ambassadeur d 'I ta l ie et de* ministr plénipo-

èirns ' daa répiihlsusjsa (américa ines . Chacun 
: preSeBtr, à four Oc rôle" «s» hommages à Leurs 

t a n peu t rop , ce 
. « s o t d ' u n eoup, 

sans doute 
-UTMBX, il lui fit U» 

pied de « e n . . vxsusnant royal. Beandale m o u l t Af-
4tArm l iaa ia isa l i sae , H n q * c catu* M i t . ' H a i s l e aai-
nVitra d 'Ha ï t i à Madrid es t un botnane d e M a m i n i p 

i f «mas, U , et , 'toraquc l a reine régente déclara que le 
*>asSt «ai W a t t « w » é d e - ainsi rt, il Tut Te pre
nais*: A intacvanir e n faveur du j e u n e e t espiègle 

A. D o a m a x 

«• w^» »»• ' " ^ i m w v i uu n u * fls» uumi _ 
Majes tés , a*, la cérémonie d u r a i t un p e u t rop , ce 

M 
3^« w TV v v i x i w mi* av n s j 

'une f a ç o n in t imidant» , oar, (a 

«majestés, «r„ la cérémonie d u r a i t un peu 
amaeeaaBk,, a u g » , d u j a m r m S o n t d 
Il m i n de teouver o a * ta noir sssinimn» 
5 ? ' **&'* * • . ' • * • *** ^°^> I e rrgaTda,jt s j 

a^BaaaBBI as smfanmu»» Éaaaastaiâras âraBâaaâataaaa 

e m k * fcsodaot 

?Cctamb 

16 juin, -r- 11. TtttVi. ministre de l\Àgricul-
«n projet 

ésaaaai de «thaedbras ceneultativei 

ibras auraient paar ciiai laai.iaMim la dafavr-
•etnent et taraient compoisan de MBiaaaa «lai par ar
rondissement au scrutin de liste. Elle* pourraient pré
senter au gouvernement e t an Conseil générai de leur 
dapaTtsaiesa Je«rs «••» sar «tassas le» qasstians intéres 
aint l'agriculture et pourraient être consultées par la 
préfet du déparu«i»Bt. 

Ajouton» que le projet recoanait les nouvelles Oham-
trres comme établissements d'utilité publiqee, et qu'il 
•eor d o m » en cette qualité, la possibilité d acquérir, de 
n t a i r , de aeaataVi et d'ananfr, après j avoir été dû
ment autorisés. 

FAITS DIVERS 
L E S B A L L O N S 0 1 R I C E A B L E S 

am*)r*aa»n -a «mroonru «rua ne hui t 
mille» at éwolué a u - d e s s u s de Washington 

•jonch-es. M j u i n . — Plns jeurs journaux publ ient 
t tne dépêche de 'Washington donnant dos déta i l s 
« a r u n e ascension fa i te hier par l 'érouautc Lin-
-sojn 'BesfcbeT dans) un buHon dirigeable. 

M.' Sencftey est part i j ' t in "peint s i tué a quatre 
mitre» de W a s h i n g t o n , s 'est dir igé vers la vi l le e t 
e s t descendu dans les jard ins d e l a Maison Blan
che ; pu i s il est reparti et s'est dir igé vers l e Ca-
prtdle, dont il a fai t deux fois le tour à une hau
t e u r de 300 pieds. I l a ensui te g a g n é le m o n u m e n t 
de Washington , autour dnqtiei il a tourné plusieurs 
foia. Il a enfin regagne son point de départ , après 
« v o i r démontré la s tabi l i té e t la d ir igeabui té com
p l è t e de son apparei l . 

U N E M E U L E QUI É C L A T E 
D a n s u n * us ina — «lustetira aawHara aant b i s s 

ées ; tan sauront ! «at t u é 

B o r d e a u x , 16 ju in . . . . D a n s l 'us ine mécanique 
f tagoord, rue d t r r n a n o , une énorme meule , mue par 
Peleetr ic iW, a, ce mat in , volé sub i tement en éc lats . 

• 'Tons Mit ouvr iers «fui é ta i en t autour de l 'apparei l 
ajnt é é é ^ i h n on moins contusionnés . U n apprent i da 
q n n a e ans , nommé H e n r i Léchelle, a été t u é net , 
un éclat de la meule lui a y a n t fracassé le c r i n e . 

A C C I D E N T S U R U N C U I R A S S E R U S S E 
Toulsn, 1 6 juin. — La Préfecture maritime a é té 

avisée que, pendant que la croiseur cuirassé-amiral 

U N AVOGdkX JLyE-IXCXC ,-
La cour pléniére de là lîouvelleJGaTles du Bûd vient 

d'admettre dans son barreau M. Mac William, un jeune 
secocat éteint Sa «tciM. 

L* procureurjgénéral a fait Téloge du nouvel avocat 
xjui a réaasi à fcsser «sa examens de dmit en dépit de 
son nanamité. Le p s U a l n t da la-Ojur, air *e^er j«% 
Carlar, a expriaié liAaaCme llespôfr, partagé par tobte 
sa Com, que • . Mac Williafn pourra, malgré tout, 
a'asaattter de as tassas, « t suivre l'exenip»* «nm^atr»»» 
«vsMKt. M. sTawcett, «on afilé, iq.ui, en dépit d'trWB Infir
mité semblable, é ta i t devenu ministre de la Ouuiuune, . 
en Angleterre. 

LA T E L É C R A » H r t SAiMS FIL E N T U R t I U t E 
On manda de Constantinopte que deux employés da 

l'admrnistrstion des postes ottomanes se rendront rrro-
ohainement à Iferlm pour y étudier la télégraphie sans 
fil. Ba resteront en AJkemagite une année ou deux et 
retourneront exumrte en Turquie comme instructeurs. 

Le gouvernement turc s conclu, il y s quelque temps, 
un traité avec la maison Siemens, pour l'installation 
d'une station de télégraphie sans fll entre -Cfclcmisck 
(situé en face de l'île de ..Rhodes) et Dcrne i&ur la côte 
septentrionale de Tripoli). Cette installation approché 
de sa un, osais an ne peut «sM-aae jsséeiser le -jotir da 
l'ouverture de cotte station télégrapniqss. 

L'ambassadeur d'Allemagne est allé, il y a quinze 
jours, à Celeinisch, pour se rendre compte du résultat 
des essais oui ont été faits «t l'ouverture de la première 
-station de télégraphie sans fll en Turquîe sera une nou
velle preuve du développement'industriet de l'Allema
gne dans ce pays. 

LA MIME O'OR 
L A P L U S P R O F O N O E D U M O N D E 

C'est l'Australie qui rjossèdV actuellement la mine d*or 
la plus profonde du monde. Dans les dernières semaines 
les sauts des mines de Bendian (Victoria), ont été creu
sés à une pratioadeur de p h » de 4.300 pieds, et, après 
avoir bocardé le quarts «strait, on a obtenu toi rende
ment d'une onee d'or par tonne. Cas opérations miniè
res ont été faites par ie gouvernement parce que, ja
mais encore, on n'avait obtenu de l'or d'une profondeur 
aussi grande. 

Le dissoteor -des mines de >a colonie de f ie toria , dans 
on rapport officiel qu'il a fait sur un échantillon du 
puits de 4,100 pieds, écrit : 

« Ce remarquable spécimen de quarte aurifère est 
une preuve de la richesse «a or possédée par l'JOtst. 
C'est Là une garantie de la stabilité e t de .la .prospérité 
croissante de Tîendigo. L'obtention d'un tel ruinerai à, 
une profondeur si grande est une œuvre dent les mi
neurs de sBeodigo peuvent à bon droit être fier». » 

LE R E C O R D D E LA V A L S E 
<?est on certain Cbrsini •OuahieTO qui le détient. 
Ge valseur mteépieV avait invité «que les danseur» 

de Paris et autres hrint à venir le h» dreperter dans une 
salle de bal de la rae d e la Douane, à Paras. Il s'en pré
senta neuf — neuf concurrents des .plus sérieux. L'un 
valsa deu* heures sans s'arrêter. Plusieurs dépassèrent 
tjrois heures; une fillette de oate ans t iat « H * s u tfecord. 
man pendant quatre heures. Il y en eut qui s'arrêtèrent I 
après six heures et d'antres qui poussEieirt jusqu'à neuf. , 
La plu* redoutable dura onse heures auasf i.siiiii«-

Mais, quand il s'arrêta, Corsini Gualtiaro valsait tou
jours. Il valsa deux heures encore, e t ce n'est qu'après 
treize heures de danse sans arrêt qu'il consentit à re
prendre haleine. 

LES FOUILLES O'ALCStA 
Le succès des fouilles d'Alisê-ttamte-Beine (Côte-

•*"<» dépasse r».p*len>ent tontes les espérances. Aprèé 
les belles trouvailles de bronzas, petleries. ferrailles, 
voici q œ la Société des science» de Setnur vient de dé
couvrir la théâtre de l'antique AJésia. 

Les investigations ont porté en un lieu où la tradi-

TtWrt «sitleTî vxlbnrmes *>ilsSw»a' fb Im mStt% Tiftgt Ile 
largeur attestent, sans doute possible, qu'on est en pré-

sée "patrtm *»p* *tam*ÊEbmit$ *imiomqmm. ** 

i r t t t HORRIBLE SrÔTOtSYR'ÂYfDN 
tus le 35 télégraphie aie fcaiat\aj»rre que, «kpuis le 35 

. ^ban derniîx, 4a. dapux ^ s u a t h ï T ^ r ' s ^ t n ; . i 
Fay-de-Bretagne, ont enferme leur fils Léon, Sgé de 
.itLit s s i t ist», « a n s us» étsLle A -pams -où il onuahilTt 

. O n - . 
c W u l t - r 

sur"du 'fumier ligot-té, les mains enchaînées et cade-
•BBsaées. Is»th«meu»etix vivait dan» ee -réduit «a n i s i r 
ni lumière ne pénétraient, <datu «sa» saoïosphère «m-
•poerttsB «sir k iesnàar iet^ar «es vroomtafA^nt. 

Les époust Couedal déclarent que leur fils étant faible 
d'esprit, jl était nécessaire de le surveiller. Ils avaient 
trouvé plus S i m p l e S e l'enfermer. Ils lui passaient la 
soupe par une ouverture du taudis, e t tons Iles soirs, la 
•aissisnt -setter «ma ssaasai *»»i<»"" annhsiaé « t tenu 
nar une -cssdev aasasave^yne hâta dangarense. 
^CméJSbSiSSRsmt été fc«m£à la jrandamierie 
par le père *me ta phss grand* JnUt«Vs»ince -et * o u t é s 
tranquillement par la mère e t trois autres enfants qui 
ne semblent «as se rendre un icampte esact de la gravité 
de leur. «enduite. 

On garde cette famille à vue an attendant ht décision 
du-parquet de Saint-Nazaîre', qui va se transporter sur 
les lieux. 

VU G R A N D I N C E N D I E A O L A S C O W 
Glasgow, 16 juin. — TJn g land incendie a éclaté l ce 

matin, aux ateliers de la Compagnie des C»1édom«n-
"Raflways. Les (légats sont évalués à '2 taillions ds 
feancs. 

C H R O N I Q U E A C R I C O L E 

U SITtlATÎON DAMS U KEGHHI 
L ' é t a t de la grande cul ture e s t p l u t ô t aatitsfai-

s a n t ; -mais, en géménal, la p lupar t des produite de 
grande-commuaiLcstion ont pâti e t pât i s sent c n c o i e 
des OOBditlou» météorologique» quasi-ixuprvipres à la 
saison où nous sommes, Laquelle, pourtant^ fa i sa i t 
a ie» augurer d e l 'avenir , À son début , e n e'asrnon-
çsunt d'iuio précoc i té -vraiment remarq-uable. C < « t 
ainsi qu'après quelque» semaines d ' u n e tempéra
t u r e deisoe, s é s u l t s n t e , d ' u s soleil t ô t levé , celui-ci 
a fOommancé par nous bouder, pe t i t s p e t i t , peur 
rej>r*i>dre ensu i t e s e s s c o è s d e mauva i se xtumeur 
p a r t r a p répétés e t de trop l o n g u e durée . 

Quoi •d'tétojwsant alors que 1 ensemble de la cul
ture Boit e n re tard sur las années culturelles nor-

>n poursuit par tout l 'opération dn « dé-
P l S » J|l«WS*JJL*'a ffi e t d u sarclage des 

parce. Il est hors d e doute q u e la récolte prochaine 
Igera de b e m e o n j iniéjifiu,re A-Ja. JléeéOUii& JBtL, 2 ~ -itpj 
Ttft Wx\Taort!naijs? ; d'itUlsuL -rjltss. "̂ 11*Wi TVfffW 
d'une s i t u a t i o n {Éulf^ajada ntémiocre, les e m b l a v e - ] "• 
nron»6e»nt é t é v e s i i b l e i e ï t fédSiits opMa^Banée, pmr* 
ra tjér^ner^rveu'asie i Itiatn'r iti n insasMaante.pour 
le -nroduoteur . ~ * ••••' 

fsSapnnime de t iegsrasi ianst't la loi commune , est ^ 
iWMÎTlttanlée; ok r*nfmènde » la biner. La 'MstW' 1 

aon SBt "attirâmes) u s peu starteaTt, «sais • • l a ù u t a 
nément , la p luie en empêche l a . c o n t i n u a t i o n . L a 
-Wlnwnët -Ai*: tfsiàtÉKi «* ln»i i !••• Mmm a#,i*4 k . n n v tié- 9 n w * ! 

coing, 

->\\ -/ mutftm mSLicE... 
1>«v«J»t J» «Booi» ttafasAasrnssat im 

. w*»»/"** • L « t a "• • » • *»o«U«n»s eosaamsVMtiM de Le-
valas»-aV»r«t, ^•*o* TtfMKimV*^^ «est alScidé l r ^ , ? « W ^ * , f v ^ t o w ^ # f W « » * a < > n ™ à R o u t » i x - « 

inrcfling, afin d e pouvoir «e l ivrer s u pouvoir «e l ivrer s u s essais-qai'on 
lédi 'URil ian^e 3 e "fbùs cOTTs. 

-ptupnft -dés tfoitts e t rtinri-g^ati sont 'oea-nK e t fnVTw 

niront .une a b o n d a n t e coupe. L e s œil lette», couiaaj 
e» A a n r f e a -soutt. 'peu ctlkhJfe dsne m régirM. T.'an-
•née 1*06 4eur worn é t é rMïsrrôrsWte oar oefe v*£é-
•tartt -oirt besoin de 'beaucoup -sie sdtéi l po l i r i a i i r 
•bqtrne •v-etruc 

L a s i t u a t i o n cul tnrale dos .po tagers est rrsnehe-
i n n n t mWiofre ; presque' toits les Tégutmss s « r t e n 
re iard e t paraissent en é t a t languissant —larrne l 
« e t la eonséquenre, nattirelletnént, den oorrfchtuela 
errangements d*a*mugpf*!>e e t s u r t o u t ' d u «%»Jt S u 
N o r d , Nord-Est , qui s e fa i t trop souvent «ent ir . , 

Va ayriculttuu 

Ceci é t a n t d ie , ne serait-i l pas un peu prématuré 
e t m ê m e téméraire d'avoir u n e opinion pessimisme 
sur- les récoltai prochaines Colles-ci peuvent effec
t ivement encore ê tre sa t i s fa i santes d a n s t o u t e l 'ac
cept ion d u terme, à la condit ion expresse , bien en
tendu , que notre ciel septentr iona l s 'empressât da 
se montrer déf ini t ivement p ins c lémeat . E n effet, 
cemmo liens le disohB plus haut , p r e s q u e tous les 
v é g é t a u x sont on é ta t passable. Le blé est bon ; 
les ép i s commencent à poindre des t i ge s : c 'es t m 
un bon s igne , car tPici l a fin ju i l le t -août , le gra in 
aura amplement te t emps de se former e t de se 

.nourrir. L e seigle e s t magnifique e t e n p l e i n e flo
raison ; tout 'fait prévoir qu'il s era moissonné tô t 
e t que l e rendement sera exce l lent . Les avoines 
sont e n ' b o n n e voie de cro i ssance; l eur récolte e s t 
éga lement t r ibuta i re de la t empérature 2 venir . 

N E C R O L O G I E 

— — -Jeudi a Annttalin, Ont e u Imu *es ftmersilms de 
M. Antb-Tle Mîr\rroy-©«rue»4ie, «aicien nisn» de l a -««m-
mune. décédé s I ^ e rie 47 uns. 

_ -—^ a » > i . • • •< • a 

le toittuir. k lékiouks «du«lri«i$ ?sUss-Taur«Qiag 

L'EXPOSmof DES-VÉmCDlES 
tjr«mtîtiife jotnmaai 

C e soir , d imanche , l 'Exposi t ion temporaire Ses 
véhicules industr ie ls antottdhHes a y a n t p a r t i c i p é 
au concours ^aris-TbnTceiirg fertnpra ses por te s -e t 

l e s n p o i d s l ourds » rentreront dans l e calme. IVes 
uns reprendront l t ind i 'H TWtrt» lie Paris), les a n t r e s 
deSaBBiteratst « a e o r e quelque t e m p s dans notre ré
g i o n p o u r e e l ivrer A « e s essa i s , car p l u s i e u r s c o n s 
tructeurs ont déjà ébauché des affairés é t ' ï n â ' u t 
s 'a t tendre à Mt> léenrniaia l e em>val-vapeur v ivra 
e n bonne inte l l igence avec l e cheval cher à Buffon. . . 

(Jooiqm'il advienne , l 'élan est donné , la semence 
lest j e t é e e t l'intéreseantie maf l t festat iea «rganiséq 
par l 'A . C. d u Nord la issent des tna<ses-bienfaisan-
%es dans ce t t e «a ie d u P r a g r è s où ebactra cfaepcrje 
de nos jours à s 'engager . . . 

V I S I T E I N T E R E S S A N T E 

»arss U -vWre si fhSéreéssrntieau P s l s r » ^dés C o n 
cours tempopseires % l'Bxposrkion kle 'Powticeitng, ido 
nombreux industr ie ls o n t s u r t o u t apprécié la ra
p i d i t é de la marche fournie par les vo i tures E u g è n e 
Brtl l ié , a u cours des é t a p e s -du concours. L a sou
plesse du moteur de "24 ehévstfx dont est nrnrri le 
gi s i iu camion rrrrlrré pernwt TÎ ê\ i tel ta f a t i g u e - u n 
c h a n g e m e n t de -ritÉN». '' 

Tous l e s rftitéSirB ;a>ijrirrtirft*1e Uni et la robus
tesse de la eo*isFrun*io»r*qu,i, comme on 4e<sv.it, 4 s t 
fa i t e rrjnrpletemeirt tfams les atel iers Schneider , au 
Creusot e t s u H a v r e . <Be -reaseigner à l 'Expos i t ion , 
aujourd'hui , on écr ire à la maison E u g è n e Bri l t ié , 
19, r u e A o b e r , à P a r i s . 

ouRNAt,mmya*tm 
M A I S O N I S t 

marqué P ^ s l m a r q u e Ft«maf itrar-sSart U L x S M 
s s M j u o a j o n S M I i W i t m » i a m E -

H l III l i e r de P a t * - n A r r v e a - » e 

î i -^A«i^o^^ 
concess ionnaire des camions P r u n e l , fournira t o u s 

t <ée «Tour-

•ffitU, 
teS» 'oéSB^ris^nala l saBDtrann' U t f i «enst) Kait t«SsB»s1 Sjfi amaSmamSi svwisnasi 

•Simpiîfier l e s organes complexes d 'un véhicule 
automobi le , les réduire e t les tglaupsi mm -un es-

eu ?™i*"*l33&fâ1A<tflfâ£S^ngae\ d,'un 

seu l eoup oTmiToWsgTàJpaiTae tnenffl ique e t s as-
son bon JorinSoiuiprofinL telle a é t é i ' u u i -

antfcistilsl'^alAs <jtte tout «nrtre., 
avoir un fonct ionnement régulier ; c e n'est p l u s 
le véhicule de luxe , mais l e véhicule de trava i l , ce 
u'ttst plus 4a p a r t i e 4e pbusir , snass bsen l e ' t r a n s 
port des marchandises « .ttandues par le c l i ent . 

L'avant-*rain Lat i l avec c e s deux seuas aMtri-
ces e t directr ices supprime t a n t s e q u e néeeasi te rln 
tract ion par -les rouas a r r i è r e , c'«st»à-<iire m dis
tr ibut ion des organes sooteurs t o u t l e l e u g du ohan-
,ais j u s q u ' à l 'essieu arrière. 

Si l 'avant - tra in * s u accaparer t o u t e s l e s oua l i t ée 
que possède aujourd'hui u n e automobi le , il «v e n 
outre , l ' immense a v a n t a g e de se prêter admirabh?-
m e n t , à l a taasssformatàon isamértsare 'de toutes "les 
carrosseries e x i s t a n t e s , précédemment t i rées .jaar 
d es c h e v a u x , e t cela «suis aucune modif icat ion e t 
de la façon l a plus s imple. 

A tous les p o i n t s Se v u e donc Pavant - tra in Lat i l 
— dont l e prrx eat,-Bn ©utre^tràs aVerdable — Aoit 
êbre- recomnsanSé aux induatriels e t négoc iants «le 
notre rég ion . 

SIMPLE ET ROBUSTE 
T»n* des n a c M i r s s «pai « a i r e r / t l e pins l'<at*erition 

dan «mnaisoenrs e t dès totoslaii«ts<Ie l a rég ion'«st 
• s a » eontredvt l e twinion S e la msiasn IsoiMrt, S0 , 
«fvtrnue Oatrrbe*ba. là-èParas. Aon «taeanBistna, «Wt»a-
ord ina irement s imple e t notiajéte i«st, =•« «S*t , dme 
-iugénietDK» «t «assmttmaS applicat ion aux «rsmamis-
«k>aa ausBmoUtas de la rvis s a n s Un -aiiieAirée «Ou-
assotmest aur ms p o n t s roui «ni» <m> wppsireik d e «le
vage . 

Gnâe* à oe disposit if , isner a n « a t e i i r «e ta l ive -
tnsnt f arhta an i3th«jsarl d m IdsîBrarragBs i et des "»i-
tua«i. en côtes fcsjsrt à f a d t a i i s i r a u a n t e s , <a\esc s e s 
charges ut îlos d e 3 à 1166 kajes, la vas faàsaat v»n 

' mmàçm •sorte <l*of ftee «d'tiB t i n bail «ait n sur il» lif-
iBBBSJaaBap q u i s e met v h .mmpfssaont i sans BBSSBSP 
•qasate qne-snH In ré»»»tan«e «|u'»l re saontre et <o»la 
avec un excef lent «amaSmaSssaV 

En outre , dans le eantaan l » u « t , -teejt est fa i t 
méoaniquBment — pas d e Simple».go.apissta e t «8a-
vsjttes, «"useepére-le* «lttiee pu i l l e tmer td. -«ta p r e a d r e 

-du. j e u «vu» tréptdatt tms d e la route , p a r t e n t des 
carrés et des 6 passe av«c -cAae .su 80* c o m m e .les 
pièces d e l a mariarr sotrmisas «vn p lus r igoureux 
contrôle . 

L E S « LO-RRAéNE BU7MCH 

On a heanteoup regretté l^sAstentàon de ta srnaade 
m a r q u e de LsméVille dams le conaoars fParistS'our-

mmmmmmmmm n n 

DERNIÈRE HEURE 
as: 3>J r \ i u & « s i K: 

Lis troubks de Bieloêtoek 
DAgAta énorfii««. — N o m b r a u s a s v i c t imes 

risràs, LS ju in . — L'Ascoca flatxn p*aJie les 
d e u x depeakes s u i s a n t e s : :•' L. -1 • 

Btématjook, 16 j a m . — Les sSuWurgs de Btrjâry 
o n t é t é complè tement tentés, l i e ipillftge d e s aaai-
aossfdra HHi*«t des b o w v t u e a a cwatinu» «Brd dan» 
a» na î t . H a i t ruas ont « t e «*««nl««»»n>«art déwastees . 
l i a i SagMi •» oaamrênt p a r radrtens. 

Il y s , au une iBssi'n iluai t es rites en tre la popu-
tace at 4«s trorrpsa, au cours d e las«« i le q a n h t i t é 
de Juifa, Polonais « t d e It-usses crrsls ou so ldat s, 
o n t é té tuas ou hsEsaéa. On a -lait «etrii des t roupes 
e n VaaBovre at de «radia» . 

L'a Wteasjamrs • "tesmS 
'A Lapy; s ta t ion d u chemin de fer de Sairtt-PéV 

•drslbourg ot à Starosyel lk , s tat ion de la l i gne d u 
Bud^Ouest, des boutiques ju ives ont é t é mises à 
sac « t des ju i f s assomûiés ou assassines. 

H i e r aoir, la populdce a mis t sac las boutiques 
j u i v e s de ta vi l le de C s a m a . 

A T à r s o v i e , o n a t i ré Sur d e u x Tirig«îr»èfs d e ,no- , 
fice, les «Haut, t i n a g é h t a é t é Wcssé, Un a u t r e , 
agent , en poursu ivant les «grosseurs, a tué une 
f e m m e qui passai t . 

La. situation s'aggrave 
Les communiGa.tmrts coupées 

>8«iBt»PeteTshourg, 16 ju in . — D'après d e s télé-
«rrenmraes de Bréloaaook, amVaaaéa à deux^nembros le 
ta D o s m a , le mouvonmnt « n t i j u i l cont inue U.a s i - : 
temtian «at époavsmaablejOn oaneerve peu d'espoir 
d a v«ir II—un les Tremble». H est Mnpossible d e cem-

« • u n i q u e r i l es d a t e i l s -
flVe geu««rne«T d e M v i l l e .aurait répondu à « n e 

- d é p u t â t ion vanue onee lui que le mouvement dtlre- -
sjtut on«or« «kaax a n trois jours. Las gens qui ont 
échappé s u a mania» « o n t oaposés à mourir de < 
faim. < 

Cas noirseU—, d'or ig ine teive, do ivent êlrre ae-. 
cuei l l ies sous les plue espreases réserves. L a s i tua-

. t u a o s p e n d a n t e s t - t e l l e m e n t g r a v e que le mrnietrte 
d e l ' intér ieur reçoit des t é l a g i s m m e s demandant 
qit i ' i l ,prenne d e s mesuras spécia les immédiates . 

P lus ieurs 'personnes qui ont té légraphié de Sa in t -
P e a v r a e o u i g h des haBitants de Bie los teck , n'ortt 
rasa a u c u n e repense. On dit q u e . » fus i l lade con
tint»». 

l a fmiltede. — Les tués *t les blessés, 
i î a i n t - P é t e r a o o u r g 16 j u i n . — L a nouvelle c i t -

eau* à Sa intrPctershourg , que -des c o u p s do feu o n t ' 
«Sé t irés contre un hôpital à Btelostock, où éa 
t r o u v a i e n t des blessa» 

Orodpo, 16 j u i n . — D'après les dernières norrvel-
las de "BieloUook, Ja fusi l lade a recommencé à midi 

touchent surtout des art ic les q u i f ormeat le tonds 
«te notre commerce avec nos vois ins e t elle» o n t «un- 1 « r i m s t r e d e la Otterre. P a t m i les convrres se trou-
t o n t pour b u t de sauvegarder d a n s l 'avenir lès i n - ' ra-iemt M M . OourYegelongue, do Su int -Quent in ; 
dustr ies qui produisent ces articles 

D 'après nos rense ignements , le proje t touche e n 
part icul ier a u x soies, aux dente l l e s , aux fromages 
d e Gruyère e t a u x d y n a m o s ou machines é lectri 
ques. Pour ce qui touche la soie , l e projet é t a b l i t 
l es tar i f s nouveaux de tons les produi t s de l ' indus
tr ie de la soie. D ' u n e façon généra le , nous pou
vons dire que le proje t annoncé re lèvera n o t r e tari f 
m i n i m u m à un chiffre moyen entre l e tarif de qua
tre francs é tab l i par le rég ime prov i so i re de 1905 
e t celui de 7 fr. 50 que proposaient par exemple 
M. Merel e t ses co l lègues dans le projet de loi «,ue 
d i scuta Ja Chambre l 'année dernière . O n se s e r a i t , 
paralt-lfl, arrêté an chiffre de 5 f r . 4 2 , qui «at exac 
t e m e n t «e lu i d u tari f aJlontand avec la Suisse . 

P o u r les dente l les , on a u g m e n t e r a i t d'une façon 
"TnfTyrTtne d e ' 100 FI mies -les c luUies d u tor i i m i n i 
m u m de lS9fl . -On rev iendra i t a«-mri»â«ic tarif Je 
1892 pour les fromages de Gruyère. TQuant a u t 
d y s ^ m * s , - i l •y-aruTalt s u r c e dernier tortf'»* relè> 
vtsissmri'SsMr 'sensible. 

J l ave -faut pas- voir d a a s ces remaniements de 
taxas a n acte offoasif commercial c en tre là Suisse , 
puisqu' i ls s 'appl iqueront en somme à tous tas ipays. ' 
Mi le pvjtrveJmensent fédéral devai t en *>rrhrer, de 
Sun -propre monvsmient, à une rupture économique 
en-noms re fusant le 1S jui l let prochain , .à l 'aeliéance 
dn- t m d t é -aotaiel, son tari f d 'oaage centre n o t r e 
tari f min imum tel qu'i l sera à o s momentjimons att-
rione « implemont à lui appl iquer le t a r i f . m i n i m u m 
d e 1(W2. 

I l e s t proba4)le tpie hindi , une proposit ion sera 
f a i t e pour que la Chambre nomme aa Commiaeion 
les d o u a n e s , « o i t mardi , soi t jeudi . Le gouoerne-
m e n t c e p e n d a n t ine l ina i t , d i t î o a , i renvoyer le 
projet qu' i l déposera- lundi , à une Commiss ion spé
ciale. 

WM. Ttuan, m i n i s t r e d e l'Agrit-tiTtuTe, -et E t i e n n e , 

b i S j u i n , i l f • aa beaucoup de tuée à la gare . 
H i vojageur» israelisas o n t é t é «s samin i s . L e s h a -
mmamte «fTosant p a s fluitter l e u r demeure . 

Im ville éte Btétostook en flammes 
B e r l i n , 16 juf f . — L a société de secours a u x i» 

rae j i t e s autani"atiiBa - s reçu un ta^lagrammc d u Gra 
o, en datte d 'aujourd'hui , une S e n t e «aros-mi Ji 

« L a nauiteOe «at parvenue d e Bie lustock 
nias l a TITU «at an aAmmds- u 

C e t t e noavausa. de aource saapecte , n a encore 
r#çu a u c u n e oonf innat ioa . 

CRÈVE DE BOULAMOERS 
tmaltS a«tmS»Jl>Sl g , J * t" '» - L*m«»ctr t lo t 

IfcfcetWe. 
dés 

« S I t | s > j à \aaam% mmiammmmmimmmmmmmmmml'mmmmatml^sl amammmmmmW 

LE MU DD CAHLvODeE A «AfiSHlLu 
KïaT6eille, T6 j u i n . — La munic ipa l i t é de M a r -

.sci l le « .offert aujourd'hui a u roi d u Cambodge un 
déjeuner qui a é té servi à I teqnesajour, un des 
s i t e s les plus pitte-i-enques 'des--environs. V i n g t au-
tomobilen o n t conduit' las 80 invi tas à Hbquesérjcmr. 

Au dessert , répandant au toast d e ùH. -Qtanot , 
maire , qui a. love son «erre A Ba astajesté, -et lui 
m a m m S aalut d e -Marseille e t de Ja Poovemce, le 
roi Isisiowatii e x p r i m e itout sa recoanasesanoe pour 
l'accueil si sympath ique , si s p o n t a n é qui ' lui test 
f s i t depuis sou a r r i v é e ^ u r la, t erre de F r a n c e . 

« C e s t , ajoute-t-i], à la France entière, À tous les 
Français e t . à / t s u r s fansiDei que «Sadreise l'expressioti 
de mes remerciements. Ce voyage sera le trait d'union 
qui fortifiera davantage les relations cordiales qui exis
tent entre la France et hvCambodge.» 

En t e r m i n a n t s o n toas t le ro i se fél ic i te 'que la 
protect ion de la f r a n c e lui a i t valu de nombreux 
« t récents avantages . Il es t c o n v a i n c u q u e -s^s 
bonnes relat ions avec la F r a n c e assureront A son 
r o y a u m e un déve loppement de plus «n plus ' large 
de tous ses intérêts . 

Ce discours qni est t radu i t par le docteur H a h q , 
est sa lué par de nombreux e t longs applaudmse-
ssssssSL 

Après une promenade dans le parc , te roi rest 
r en tré à s ix heures à l a P r é f e c t u r e au m i l i e u Bas 
acc lamat ions des Marsei l la is . 

02 h o m m e s d 'équipage 

les 
L E B l S S O U R S a S 

fie la r««p«smf«è FrmcSBfse. 

US OBTRIERS DES POSTES 
Uf*e d« l«saHon oiraz a s . Béfartl 

P a r i s , 16 j u i n . — M. Bérard , sous-secrétafite ' 
d 'Eta t des. Pos tes e t des Télégraphe», a reçu, de 
m a t i n , une dé légat ion du syndicat nat ional des ou
vrière de» P e s t e s e t Tetegraphss , ebargée de hrl p r é 
senter les revendicat ions formulées p a r l e congrès, 
t é h u k P a r t s res,1«, 17 e t 18 mai uerui j jv 

Ces reyèndica'tioiiai portent pr inc ipa lement p u r • 
la révision d u pommiasionnement , le m i n i m u m d é a ' 

pssSuViBl e t l a s i t u a t i o n des ouvr iers d e - m a i n d ' œ u - " 
«re 'emeepeîomaelle. 

A n eours d e l ' entre t i en , -M. Bérard •» f a i t -eon-
jttsjN>e e/u'un ee"itain Von9e«e-de «es r««v^adteT»îtjlonS 
a v a i e n t déjà f a i t l 'objet d' 

» é « - « « t t ' e t q n ' i l é t a i t «hpusé à en •pYjtaTsniVre la réa- t 
" "fmstion avec b ienvei l lance 

ïfâd&tttMf* k l r ^ f t n t e . ^ ^ S » « i f m 8 # l r T . •(* 
Par ia , 16-jaric. — 1 > kanaquét d n fmagrss A i p p i - I latinmaires mais 1» 

- t lM S »u H»* *«JIWr*fcni ivm^H ' f i s e « S e a t M i - # I « S n t 1« combati 

ta i re» éleveurs 
Au desser t , M. l idouara Case , prée iaent du Con-

g r è s , a f a i t l 'éloge d e l ' é l evage 'français. 
M . R n a u a e n s u i t e •constaté -le !réel s u c c è s d u 

seeend •concours b ipp ique et les p r o g r è s 'qu'i l i n 
d i q u e d a n s l'éle^a«<e JfmbeatB. I l a ' fé l ie î té les m e m 
bres d u Congrès h ippique d e l ' s ldé qu'ils appor-
tewt à l'atnSiionation des r a g e s cheval ines . 

LE C 0 N C R Ê 8 I N T E R N A T I O N A L D E S 
KEfTMES 

Par i s , 16 ju in . — L e bureau d u Conse i l .muni
cipal a reçu aujourd'hui , à rHôte l -de -Vi l l e , l e s 
i n ç m b r e s du Comité in ternat iona l d«s f e m m e s qui 
t ient , e n c e m o m e n t un c o n g r è s à Par i s . Ml le Mo-
n o d , m e m b r e , d u comité français , a présenté l e s 
j ccnsreas i s tes auxque l l e s M M . Bej lan , syndic du 
.consç i l niunicrpal , Autrand, secré ta ire g é n é r a l de 

i Ja P r é f e c t u r e dé la Se ine , représentant M. D e Se l -
ves et Corne, représentant M. L é p i n e , ont tour k 
tour adresse; l a b i envenue . Lady Aberdeen , prés i 
d e n t e du comi té a n g l a i s , a remerc ié au n o m de s e s 
c o l l è g u e s et e x p o s é en q u e l q u e s m o t s l e b u t pour
suivi par le c o m i t é internat ional , A savoir l 'amé
l ioration du .sort de la f e m m e d a n s la soc ié té et 
d a n s l a fami l le . 

SI. RUAU A MILAN 
P a r i s , 16 ju in . — M. R u a u , m i n i s t r e de l 'Agri

cul ture , représentant le g o u v e r n e m e n t français à 
l ' inaugurat ion de la sect ion française d e l 'Exposi
t ion de -Mi lan , a qui t té Par i s c e soir. 

• LA M E D A I L L E M I L I T A I R E AU C E N E R A L 
B R U C È R E 

P a r i s , 16 ju in . — On a n n o n c e que la médai l l e 
mi l i ta ire sera conférée au .généra l B r u g è r e , vice-
prés ident du Consei l supérieur de la guerre , k 
Poccas ion de son p a s s a g e d a n s le cadre de réser- , 
vc , qui aura lieu l e 27 ju in prochain . 
b i S L I E U X , D E R E S I D E N C E D E S O F F I C I E R S 

Limoges, 16 j u i n — La France Militaire dit que, par 
application de la ciTcularre du 10 avril dernier, relative 
aux incenwcnients pouvant résulter du «tjqer prolongé 
des orfiriers dans lès garnisons où ils ont leurs intérêts 
o u .ieuM «.ttaolies de Uunille. le ministre de la Guerre 
vient de décider qu'aoesn élève officier ne serait, lors 
de sa promotion au grade de sous-lieutenant, affecté i 
un corps de troupe stationné dans la subdivision de 
région oïl se trouve sa famille. 
„ Ces dispositions doivent être applkpmes aux élèves de 
I Ecole spéciale milltaire'dseaint-CyT,-sortent de l'éeole 
cette année, et devant être promus sbus-lieutenants au 
1er octobre prochain 

_Ils resteront libres de choisir, comme par le passé, le 
refilaient dans lequel Ils désirent venir à leur sortie de 
lecole. 

. "TROMBE TJ'FAU E N E S t > A S N E 

Madr id , 16 j u i n . — ' U n e trombe d'eau s'est aba t -
t » o aor l e s provînmes >de L q g o -et d e tjalamnnque. 
Les dégâts son t importants . 

«f«i volent, «ners-par des-aotas. par des votes qui c o u p 
'tant. • 

LE D I S C O U R S D E M. B I E T R Y 
D u Sotéil.-

c Avec autant de cours.?e que de bon sens. M. Biétry 
a dmuasqué tous ces. exploiteurs de la classe ouvrière 
qni-sOéctHent'sST sesligiK>i«iK.es et-misères e t Fexeitent 
à commettre d e s crimes « t des sottises dont elle serait 
ta victime. 

Nous «te ntnnaissons rien de plus éeseusant que 
« abominable comédie, foi naos nonvons uoea imon-

trer indulgents pour las aiaUieiiKeux qui croient sinesre 
ment que l'ejtprophation par ta révolution serait i m 
acte de justice «ooiate, m»us éprouvons un véritable 

d'inaltKnasWon «entre tous ces rhéteurs et 
et joyeusement et 

Rtotten-a, Bstsire, Odivierj" s é n a t e u r s ; Decker B a -
vid, de Ker jegu , d é p u t é s ; Edouard O i s e , a n c i e n 
min i s tre , prÂsiaeitt- du "Congres ; d u T é i l -de H a -
ve l t , prés ident d e la ^Hoéiété h ippique frança i se ; 
p r i n c e Mt i ra l , «rec d e Moaitles, d u c dTJaèS, rlnc de 
Grommont , marqiris * e Ganay , vrc<imteu*rIarcouTt, 
comte de Pourta les et' un g r a n d «ombre de proprié- • cette abominable comédie, foi -naos nouvons uoas imon 

faroettrs -qui vivent igeassnniant 
9 « y e n t jamais eaorine un sou ipoar «ouljyer les misé 
«abus , lent aattùer d e «oalevor las ^naasions, d'exciter 
les convoitises, de nsovoquer -les bâines.j 

L E S M M v O I R E S DU C E M E R A L A N D R E 
D u Giniloit: 
« Le généra! André .ne se contente nos de tous les 

affronts qui ont affligé la fin de sa carrière. Il se mon
tre aujoard'hii «ouoièux de mériter une ihonte esnréme, 
une honte posthume, -et tandis qne «es amis, i e s vmas, 
s'efforcent d e le taise oublier, il -publie ,»et mamaiitii. 

> Je n'entreprends»! pas.d'analyser le premier dia-
pitre de ee *hiilon 4 histoire contemporaine, car on 
ne peut appeler ça une nage. 

t II 'voulait, dit-il. refuser le ministèr de «a gaerra 
Cela eut mieux valu, «n «ff«t, nour «otre pays anquei 
il a lait tant de mal, et aussi pour lui-cuêiue. nour sa 
renommée, oar «n saluerait IHmiforme qu'il « encore le 
droit de porter et l'on ignoraaait « a personne «t son 
nom.» 

U N V A P E U R d A « O N A I 8 C O U L E 

M I N E . — M MORTS 
PAR UNE 

P«ri»,:i7. ;jiimT»t)6. 
M. AAURmS 

'rivmi». • 
feTiiojrtéT' 

:«œ 
r f̂«5p»-j 
-^Wee-cas ' 

lorsqu'on pouvait- «Usace-
•ItMinent par des parolas J 

Vmmii R0BV8UES fttoOrULIS 
Un, Mie t te t a m p o n n é e A Hénln-Lls tard . — 

âssniedi, vers.midi, une. fijéattede B a n s , «laubiKte, Jloi-
din. trompant la survtiUaiue de sas perenU, a.»>ait 
engagée sur la voie.fsarée. 

A ce nKimant«arivaU un train • de .voyageurs vsnsnt 
die !Don. Elle fut tamponnée par la locomotive -etsuro-
j«tcc entre les saiis. Tout i e - j in in passa, s a d a s s u s )de 1» 

-pauvre enfant. .Aussitôt ,1e «envoi -nasse, ,cn «éleva la 
fillette, qui avait La cuisse droite brisée et portait .nne 

.plaie sérieuse à la tête . Lé ta t de ,l'enfant est très 
grave. 

TJIN'iB MAINÏÏ'FuaSTuiriTON -JBISf JWHONuNÎHDB D E 

L'M&œvmàVET M. LOOIË conoo-VN»», A 
M L L E . — Samedi soir, la Mtmicrpalibé de Lille s 
oflert, là la Mairie, un banquet i M. I-ouis Cordonnier., 
l'éminent architecte lillois', lauréat du concours pour 
la construction du f^aiais de la 'Pa ix à La Haye. 

Avant le repas, des délégations municipales « e «ont 
rendues au domicile de Af. Cordonnier, j e » d A s y l e 
terre, pour féliciter Uartiste «u nom de la ville. Une 
aubade A été exécutée par la Musique des Canonnière 
sédentaires. Le synuDauiique tniteat .a été conduit en 
triomphe à la Mairie. A;i Champagne, rVs toasts > i ^ 
upoLaudis ont été prononcés par MM. Charles IJele- : 

«amsj 
ÎJI-STIN'OTOON 11 II M jlTM saamfJITtT Une médaille 

ordée * HT Verne 
içion de gendarmerie, psar m -s «are, d i t le /«su 

[remet, capitaine â 

£ heures soir, 16* «udessus de aéro, '962, -vassiable. 
t9 beares soir, K--sude»»»»s Acnéro , Ma, i sr i t t l t 

Diexanahe. 17 juin 1906. 
Minuit, 12' an «tassas d e . séao, 7«2 .««iiaahle. 
a b e u i e s matin, U ' « u d e e i n . deiséro, îeû, variable. 

N O U V E L L E S « r E L I O f R U S E S 
I«r!flSE D E PR*M1T5»5S. — ^ . « b t s n n i t é des pré-

mices de M. l'abbé Joseph Sm»œh*. professeur -de 
-scienees à l'Institutien d u <Sac*e*ha*fr, à T-e«rcoing, a 
-«a -hau-à GedéwaaravaMe. -nusntli. 

Les habitants avaient fait une réception.grandiose-
•les -œaJs««a étaient pavsisaes. i e s m e s coupées dejfaus. 
ses portes et semées de neaurs. 

Le nouveau prêtre se rendit en. oortege à l'église pro
visoire décorée avec le plus grand goèt. Il -fut assisté 
à l'autel par le vénérable curé d e sa jmntlsse natektiet 
par-deox d» ses étais, **M r i n n n 'frit-aty piafasuiiir 
de-rhétorique à loo ieoau; , et Vamikmkinli-, s-torsastur 

Baillaai «Qe , «onsWaux. p««tr»s,i«a«i«t>t réris -a}fce 
dan« l«_ebamr : ALJoanpmji « a d o s j t B g p 1«"T««P»S*Tg . 
à iaulleetl. «Qe , smnsWeux. ps-etras,i«a«j«t»t ffris 
dan« le «boaar : M. la «nrassiesadui aojtteade To 

,MM. Courquin. M Lie, iBotmet, JUiIe3T Adsai 
M. rabbe Xocomte, supérieur du CdEàge du 

Cœur, prononça le sermon ,de ebreenetance. "Il 
la haate dignité du prêtre. 
• 4 a fête «''est u M e « i fsnDlle, 

COTONS AM€^lC,A!,Nr 
Kew-Kcnk, «asnedi, 0 6 jauav 

C O U R S ' S E C L O T t M I E 

AVWL 
JJAI 

RaXBTTs-S 
F0SI5OSS ÏIAW-VNU. 3 BAO SALbsTS S WD J U t - S » 
r o a t s t « L'mTBBiarus. 1 MO — 3 . 8 * 8 j» 

de vermeil est accordée 
Ire légion de gendarmeri . , 
affUi€/, .«avoicadianowiit distingué au cours d'ovéna- . 
niants ditnosks ». 

D O M I N A T I O N « C C L Ê S I A O T I f t C E — M. l'abbé 
Margerin, vicaire à-*>>lTe-w"-Château, e s t nommé aumô
nier des Cames Bernardines à Audregnies (Behpqne), . 
en reniplacemeat de'-M. le chanoine Martrerin, récem
ment appelé aux fonctions de vicaire général. 

R E N V E R S e (PAR TJÏSf.CTCLISTE ET MORT D t 
F i t O l i ) A ï*aRiaST.Ll^-LAJiBaECll !Ï5 . — -Désiré 
Ëoe?., mendiant, ftui.violtHnanant.projeté à terre par un 
cycliste, vers liuit heures et demie d u s o i r , surla-rente 
d'r Kauvillv è. -Sorest. Uauteur de cet a c ident, au rien 
de'donaer des soins à 00 w»lbe*treup, se contante;de k 
placer'au bordr du champ voisin -at Ajs â toute vitesse. 
Le mendiant fut trouvé, le lenflemâin matin, mort d'une 

«nr ta plaj f detAfamnk>-rnn «aanvT«,lsn csmiplètedéconl-
jaosition. On ne rejesssîtti le,x»«p« aucune trace de.vio 
{ences-Iawis tes v*ten»ents ni papier, ni objets e t SOT k> ' 

'Vnge aactine marqee. 
MGe es tkweiqni a ) ^ « r n « ' t r è « 'tmigtemp. dans-ttaan 

AaxV^mmti a m Mum^^mha\jbim 

BRTOAY. — Un jeune «nTSlotrme'Ta'BP», 
' teona, im«md)l«nl imta «ssneimnaaBn^o. a «ni la 

•m» «Bmmdsmxdsssbmasv sksliriaman» svsu'ii 

D E R N I E R E S AIBU»MU.LEA S P O R T I V E S 
Courses A Autamtl 

«Ut «oms^it-'WiaasN 
Auteuil, 16 juin- — c#«r«réa«<** . ) - - - l i s sdébotsde i 

«rois «au aur les okatecles ovau-nt iismain une, noaibnavtt 
assistance à «Auteail. Lo t«e*p«ra-ase rqteiV, juavlgr* 1« 
temps couvert, assez agréable. Lc^tarisun, dAveuu-gJi.s. 

.aant, a oocasioané ,4u«suairs ohuis» Voici .les resul 
tnta: 

Prix Grandlieu ^teeple-ehase, à ,r 
4.00Q m.) : 1er, Mue da Iseehsfoùi 
à. M. <R. de'6«lv«»t«, | 
27.30, pkvcé >10t00 ; ff. 
gène. fMCJtsnl: ,H>»S. jAJtO^^dt ; 

Prix <re là GîhatM*rie ~{<f~" 
.francs, ASOO m ) ; 
, comte d é Powaroe 

' -lotte-fil. — 4 * o n 1 
Prix Wild Monarch (o 

> eaeo '"£^£$'*'V&& 
50; 2*, Msmbhno (Barmu 

.epron 11. Dameret I I , fetepennaSIe. ~ 
- Prix Aqmion ' 

4 . S f » , m . l : -ter, 

^ ^ ^ ! % -Vérin - l v o T * ' 9 " 

PrsV'ktVSscos-terte'SBéaAl, 

' M i d n i 5 b t ^ . ' l R o b « î u t ^ < M t o ta 

sv.it

